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Nationale du 14 juillet, les billets ordinaires 
d'aller et retour valables pour 3 jours à destina- 
tion de Pari=, qui seront délivrés dans la jour- 
née du jeudi 13, seront exceptionnellement vala- 
bles jusqu'au dimanche 16, inclus. 

TRAINS DE PLAISIR. — Des billets spéciaux 
a aller et retour pour Boulogne seront délivrés, 
le dimanche 1G juillet 1882, aux stations ci-après 
et„?ux P1"1* suivants {Aller et retour compris) : 
T 

To"rÇO'ng, Roubaix, Croix-Wasquehal, Lille, 
La Madeleine, Armentières, Bailleul :7 fr. 50 en 
2e cl., 6 fr. en 3e cl. 

Hazebrouck: 6 fr. 50 en 2e cl., 5 fr. 50 en 3e cl. 
Saint-Omer : 5 fr. en 2e cl., 4 fr. en :5e cl. 
Ces billets à prix réduits ne sont valables que 

pour le train de plaisir dont l'itinéraire estainsi 
nxé : 
• £9f£ r" DéPart de Tourcoing, dimanche, 16 
millet, o h. 10 matin. —Roubaix, 5 h. 18.— Croix- 
\\ asquehal, 5 h. 21. — Lille. 0 h. 05.— La Made- 
eine, 6 h. 19. — Armentières, 6 h.38. — Bailleul, 

0 h. 57. — Hazebrouck, 7 h. 20. — Saint-Omer 
7 h, 53. — Arrivée à Boulogne, 10 h. 10. 

Retour. — Départ de Boulogne, dimanche, 16 
juillet, 7 08 soir. — Arrivée  à Saint-Omer, 9,31. 
— Hazebrouck 10. — Bailleul 10,26. — Armen- 
tières 10,44. —La Madelaine 11,06. — Lille 11,20. 
Croix-Wasquehal 11,58.   — Roubaix   minuit 05. 
— Tourcoing minuit 14. 

Par exception, pour le voyage de plaisir du 16 
juillet, le retour pourra s'effectuer, à la volonté 
d^s voyageurs, le dimanche 16, par le  train de 
filaisir partant de Boulogne à 7 h. OS soir ; — le 
undi 17, par le train partant de Boulogne a 4 

h. 25 soir : — ou le mardi 18, par le train par- 
tant de Boulogne à 7 h. matin, dernier délai. 

MM. les Voyageurs sont prévenus : 1° qu'ils ne 
•••veut avoir d'autres bagages que ceux pou- 
vait mm Bt«anr facilement sous les banquettes : 
!!* a«f It'tts billets n'auraient aucune valeur 
s'ils étaient présentés ad autres trains : 3° que 
ces billets ne permettent de prendre ou de quit- 
ter les trains de plaisir   qu'aux   points extrè- 

Avis IMPORTANT. — Les billets peuvent être 
pris a l'avance. — La distribution sera close à 
Saint-Omer, le Samedi 13 juillet, à cinq heures 
du soir. 

INONDATIONS DE LA MADELEINE.—A la suite, 
delà pluie torrentielle qui a accompagné l'orage 
de cette après-midi, vers 3 h. 35, les eaux ont 
envahi deux habitations de la rue de Lille,a La 
Madeleine, les numéros IM et 138. 

Dans la cour du numéro 138, appartenant à 
un horloger-bijoutier, M.liobillard, il y a eu en 
un instant plus d'un mètre d'eau et le magasin 
lui-même a été envahi. Les dégâts matériels 
sont assez considérables. 

Chez le voisin, au n° 138, la cour de M. Sou- 
dant, ferblantier-zingueur, a été également inon- 
dée. Là, un double et grave accident a failli se 
produire. Deux femmes y étaient occupées à 
faire la lessive et l'invasion des eaux a été si 
prompte.qu'elles n'ont pu se sauver et qu'elles 
ont été roulées dans les vagues de cette inon- 
dation inattendue.Ce ne fut pas sans peine qu'on 
put les y soustraire. 

Xouveau.c détails. — A la suite de l'orage 
d'hier après-midi, ce n'est pas seulement la Ma- 
deleine-Lille qui a eu à souffrir de la crue con- 
sidérable des eaux, d'autres quartier s de la ville 
de Lille, ont aussi eu à s'en plaindre. 

Ainsi, dans la section des Moulins, le plus 
grand nombre des caves ont été inondées et le 
sont encore à l'heure actuelle. 

An faubourg d'Arras, un eabaretier a vu sa 
maison complètement cernée par les eaux, et 
les consommateurs, nouveaux Robinsons dans 
leur île improvisée n'en ont pu sortir que grâce 
à des ponts volants construits avec des plan- 
ches et des échelles. 

Enfin les campaçnes des environs de Lille ont 
aussi souffert de cette énorme averse. 

Beaucoup de céréales sur pied ont étécouchées 
tomme si un torrent avait passé dessus. Nous 
nous attendons à apprendre encore de nouveaux 
méfaits de l'orage du 11 juillet. 

La première balle servira d'essai, les cinq au- 
tres formeront la série. 

Le barrage adopté sera celi . de Bruxelles, en 
cas d'égalité la balle d'essai jera comptée ; en 
cas c"e nouvelle égalité le so     déciderait. 

Les cibles seront au choix blanches ou noires: 
elles auront un mètre de diamètre etserontdi- 
visées en cinq zones, celle du centre comptera 
o  et les autres successivement 4, 3, 2 et 1. 

Les tireurs ayant toutes leurs balles en cible, 
passeront avant lesautres; ainsi un tireur ayant 
fait: 

1.1.1.1.1 total 5 passera avant celui ayant fait 
0.5.5.5.5  total 20. 

Messieurs les militaires en activité de service 
devront apporter leurs cartouches. 

En cas de contestations, les commissaires 
jugeront sans appel. 

En cas de demandes, les couverts seront re- 
pris par la Société aux prix de 40 francs et les 
cuillères à café au prix de 5 francs, a la condi- 
tion toutefois d'en avertir la société huit jours 
au moinsavant la distribution des prix,qui sera 
annoncée par les journaux. 

Ce concours aura lieu les 14.15 et 16 juillet 
1882, sur l'Esplanade,au Stand de la Société La 
Lxlloine,r\\x\ organise ce concours. 

NéCROLOGIE. — Mardi, à midi, ont é!é célé- 
brées en l'église de St-Michel, à Lille, les funé- 
railles solennelles de Mme Ve Brassart, la mère 
de M. .Jules Brassart, ancien premier adjoint au 
maire de Lille. 

Une foule énorme et symnathique avait voulu 
témoigner â la famille de 1 honorable M. .Iule- 
Brassart toute la part de douloureux intérêt 
qu'elle prenait à sa douleur. 

Nous avons remarqué parmi les nombreux 
assistants. M. le maire de Lille, M. Rigaut, ad- 
joint, M. Debièvre, conseiller municipal, etc. 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré en l'église 
Saint-Sépulcre, à Roubaix, In vendrdi M juillet 
1S32, à9 heures, pour le repos de l'âme de Daiue 
Stophanlo Duponchollo, épouse de .Mon- 
sieur Honitaco Dolnesto.déœJée àKoubais, 
le 4 juin lds2, à l'iigede 51 ans. — Les person- 
ues qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part, sont priées de considérer la présent 
avis   comme en tenant lieu. 
 :._«^.  

PRIX nu PAIN POUR SERVIR DE RèGLE AUX 
BOULANGERS. — Pain  de ménase,  composé de 
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CONCERT. — Une répétition pour le concert 
patriotique du li juillet aura lieu, mercredi 12 
de ce mois, au Grand-Théâtre, à huit heures et 
demie, pour les sociétés d'harmonie, et à neuf 
heures et demie pour les sociétés chorales. 

deux tiers de blé blanzé et un tiers de blé roux 
ou macaux. Le pain d'un kilogramme et demi 
est taxé, par kilogramme, à 85 cent. 

Pain de deuxième qualité. Le pain d'un kilo- 
gramme et demi est taxé, par kilogramme, â 
88 cent. OU. 

Pain blanc, composé comme le précédent, 
avec extraction de 25 pour loOdeson, remplacé 
par la même quantitede Heur. Le pain d'un ki- 
logramme et demi est taxé, par kilogramme, a 
41 cent. 

Pain de Heur dit pain français, composé de 
Heur première qualité. Le pain de 125 grammes 
est taxé à 5 cent. 25. Les deux pains, à 10 cent. 
".0. Les quatre pains, à 21 cent. Les huit pains, 
à. 42 cent. 

Fait a l'hôtel de la Mairie de Roubaix, le 10 
juillet I8s2. 

Publié le 5 juillet 1882. 
Le Maire de lioubaix. L. "WlLLEM, adjoint. 
 —«a —  

venues de   la Haute-Saône   pré- 
i habitants d'Anibérieux qu'une crue 

annoncent  des  inondations de 

CAISSE D'ÉPARGNE DE ROU3AIX 
Bulletin de la séance dit 0 .juillet 18S2. 

précautions îmme.- 

FU:CRISSKZ-VOUS,« MESDAMES ».—Est-ce que 
la direction de l'enseignement primaire emprun- 
terait cette devise aux bouquetières de la voie 
publique f 

Il nous revient que l'on  a distribué à   toutes 
es instiutrices   communales des  cocardes tri 
colores   qu'elles   devront porter « sur leurs vô 
ternenls » lors  de la « revue » de vendredi   pro- 
chain : avec ce  signe,   orthodoxie ;   sans lui, 
mise à l'index de M. l'inspecteur. 

Voyez-vous d'ici lellet.de cette cocarde, que 
nos soldats victorieux ont montrés â toutes les 
capitales, s'étalant sur la robe de l'institutrice 
pacifique ! Pourquoi pas à sa coiffure ! 

Voilà donc qui est entendu : Fleurissez-vous, 
Mesdames, ou sinon... 

Sommes versées par ei^ déposants, dont 
28 nouveaux 33,189 fr. 
53 demandes en rembour- 
sement 10,948 fr. 55 
Les opérations  du   mois de juillet sont 

suivies par MM. Achille Delattre et Etienne 
Motte, directeurs. 

dires mortuaires cl a Ohits 
iMl'Ul.MHllIi- ALFIŒD    REBOUX.     —   A.VBS6 
UHATLIT dans le Journal de Rou- 
baix rGrande édition) dans leJPetit Jour- 
nal de Roubiiix, dans le Mémorial, de 
Lilùeet clans la Gazette de   Tourcoing. 

RÉGION  DU  NOHD 

ENCORE UNE RAFLE. — La police vient encore 
de mettre la main sur une bande de vagabonds, 
qui dévalisaient les jardins des environs. 

Ces mauvais sujets avaient, pour chef de file, 
la femme Louise bebeis. â^rée de 43 ans, coutu- 
rière, chez qui ils apportaient leurs vols: puis, 
selon que la vente avait été plus ou moins fruc- 
tueuse, Louise Debels remettait à cht^un la 
somme qui leur revenait. 

Depuis huit jours, leur commerce allait bien, 
quand, hier, là police arrêta un des vagabonds, 
qui lit connaître â M. le commissaire l'adresse 
ce ses camarades qui lurent aussitôt arrêtés, ce 
sont les nommés : 

Louis Buisine, âgé de 1(3 ans, rattacheur; Al- 
phonse Hoden, 11 ans, mouleur en 1er; llvppo- 
l.vte Brasseur. ItS ans. rattacheur. 

Après avoir subi un interrogatoire de M. le 
commissaire de police, ils oBt été mis à la dis- 
position de M. le Procureur de la République. 

ATTAQUE DE NERFS. — Mardi, vers six heures 
de l'aprés midi, la dame 15. ., qui passait rue 
Nationale, a été prise d'une forte attaque de 
nerfs. Elie a reçu sur-le-champ les premiers 
soins et a ensuite été transportée à son domicile. 

Tar  décret  inséré à VQffieiel, des   médailles 
d'honneur ou des  mentions honorables ont été 
décernées aux personnes ci-après désignées : 

xuitu 
M. O. lr0 classe. — Achille Conte, capitaine 

commandant la compagnie de sapeurs-pompiers 
d'Armentières; 1880-1882 : a donne de nouvelles 
preuves de courage et de dévouement en bravant 
tous les dangers pour combattre de violents in- 
cendies, iièja lituia.ie de troi.- médailles d'non- 
neur, dunt une en or de 2* fiasse. 

M. A. 21 classe. — Aimé Desmazières, sergent 
à la compagnie des sapeurs-pompiers d'Hau- 
bourdin ; liS7u-1882, 2;: ans de services : s'est par- 
ticuiièrcmeat distingué en travaillant a l'extinc- 
tion de deux incendies, et a i te assez grièvement 
blessé dans l'un de ces s:nisties en tombant au 
milieu des décombres erunuumies. 

M.  A.  2«   clause. —   Pierre   Leroy, inspecteur i lla 

des halles et marches de la Tille de Lille ; G niai ! i 
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t'Iuiiy est complètement dans l'eau : le quar- 
•ier Sainî-Mareel est entièrement inondé. 11 y a 
les endroits où l'eau atteint deux mètres. 

Nous le tunel du chemin de 1er de Clunv.l'eau 
atteint 45 centimètres. 

Plusieurs autres pays sont inondés, tels que 
bugny, Croches e1 tons les pays riverains. Plu- 
sieurs ponts sont renversés. 

Le maire rie Mâcon a prévenu ses concitoyens 
de se mettre en garde contre la rapipité delà 
'■rue- es habitants de la partie basse de la viilc 
doivent surtout prendre de 
diates. 

A ('hâlons-sur-Saône les riverains sont dans 
la plus vvive inquiétude : toutes les récoltes sont 
perdues. 

l'n pont établi sur la ligne de Para? à Roanne, 
entre Baugy et Marcigny, a été emporté. Le 
service a du êtr interrompu sureette ligne nou- 
velle qui fonctionne depuis un mois à peine. 

La crue de la Loire est également 1res sen- 
sible. La Haute-Loire et particulièrement me- 
oacée; à Roanne, les habitants ont été invités à 
prendre toutes les mesures de précautions. 

Le pont de Rhins et la passerelle ju'oa cons- 
truisail pour permettre le passage pendant les 
réparations decc pont, ont été einpo tés par ! is 
eaux, el les communications entre Perrcux i i 
le coteau sont maintenant coupées. 

On signale également uue crue très inquié- 
tante delà M surtheel delà Moselle. 

— UNE VéRITABLE CHASSE AU TOUIIUEAIT a eu 
lien hier sur la voie ferrée du chemin de fer de 
ceinture, a Paris. 

Pendant la nuit, de dimanche, un de ces ani- 
maux s'était échappé de la eare aux marchan- 
dise sdu chemin de fer de l'Ouest. Poursuivi par 
les employés, il avait réussi à s'échapper et 
s'était réfugié dans un terraiu vague de' la rue 
de Vanves. Pour empêcher des accidents.le chef 
de gare lit demander des soldats afin de l'abat- 
tre a coups d-> ;u5il. 

l'n piquet des gardes de Paris fut mis â sa 
disposition.Ceux-ci montèrent dans uii fourgon 
que poussèrent des bom mes d'épique vers le tu- 
nel du parc de Montsouris.sous lequel le taureau 
s'était réfugié. Quand le fourgon arriva vers le 
tunnel,l'animal, baissant la tète chargea intrépi- 
dement cet'o nouvelle machine de guerre, d'où 
les so.dats le fusillèrent à bout portant. Frappé 
de plusieurs hailes, le taureau tomba mort, et 
son corps fut transporté sur un wagonnet à la 
gare de V.augir-ird. 

UNE FARCE DE YANKEE.—UB industriel améri- 
cain annonçait il v a linéique te nps, dans les 
journaux, qu'il était eu mesure d'envoyer à 
toute personne qui le lui demanderait, un p r- 
trait d'une ressemblance frappante du défunt 
président, M. carùeld, pour la modique somme 
de 2 fr. "h. 

Inutile de dire que les commandes, escortées 
des 2 fr. ."0 en question, affluèrent de toutes 
par* s. 

Deux jours après, les souscripteurs recevaient 

Lu prestation du sormsnt judiciaire 
Paris, 12 juillet, '3 h. 30soir. 

La commission relative â la prestation deser- 
ment judiciaire,a rejeté l'ensemble du projet. 

"Les crédits   égyptiens 
Pari-, 12 juillet, 3 h. 05 soir. 

La commission relative aux crédits égyptiens, 
a nommé M.   Sarrien, président et M.  Dreyfus, 
secrétaire. 

Lien ne fait prévoir la date de la   discussion. 

L'inauguration de l'Hôtel-de-Vilie 
Paris, 12 juillet, 1 h. soir 

Le Conseil municipal de Parisavant consenti 
à modifier, suivant les indications du gouverne- 
ment, les projets du discours de M. Songeon, à 
l'inauguration de l'Hôtel de-Ville, M. C'.révy 
assistera au banquet de demain. 

La  derrière tentative de   conciliation 

Cotons 
Le ivre   11 juillet. 

prix très fermes. Cotons (clôture) bonne demande, 
Ventes de lu journée 2400 balies. 

Liverpool, 11 juillet. 
Cotons (clôture du marché) — venta de la journée 

10,000 balles dont ÎJOU pour la spéculation «t lVïi-or 
Cation   ->U;.o pour la consommation. 

Marché calme pour tes Américains, soutenu pour 
les Surats. 

Importations du jour S0,ù0O balles. 
Manchester, 11 juillet. 

Cotons   filés    et.   tissés,   marché calme. 

Produits divers 
Anvers. 10 juillet. 

prix en 

Londri •2 juillet, 1 
Une dépôt lie envoyée d'Alexandrie au Standard 

.•innonce que les officiers turcs sont allés avan-, 
le bombardement, à bord de l'Invincible, offrant 
do démonter les canons <\f^ ports. Lord Sey- 
moura répondu qu'il était trop tard. 

Les dommages subi par l'escadre pendant 
l'action: an canon àelaPénéZope a été démonté : 
le cuirassé le Superà a reçu deux boulets dans 
sa coque qui a été percée de part en paît. 

Aujourd'hui les vaisseaux anglais ont attaqué 
les  forts situés à l'intérieur du port. 

SÈNA T 
(Service téleyraphique  particulier) 

Séance du mercredi 12 juillet 1882 

Présidence de XI. LE BOYS». 

B m séî&ïîeo 
La séance est ouverte â 2 h. 10. 

Le Sénat adopte le projet de loi, adopté par 
le Chambre des députes, relatif â l'ouverture de 
crédits au titre uu budget sur ressources extra- 
ordinaires. 
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UNE EONNE CAPTURE. — Nos lecteurs se sou- 
viennent encore du vol commis â la gare des 
voyageurs, samedi, vers onze heures «lu soir, au 
préjudice d'un voyageur oui avait laissé son pa- 
quet sur le banc pour aller prendre son biilet. 

La première plainte fut déposée a la police 
qui a aussitôt commencé une en;;uete. Celle-ci 
a eu sou dénouement hier matin." 

Les agents ont arrêté les nommés Louis Co- 
lin, âgé de Ô8 ans, et Alfred Gagtnaux, âgé de 
34 ans, ouvriers de ferme. 

Ils ont déclare à XI. le commissaire que s'ils 
avaient su que le paquet contenait si peu de 
choses  ils n'auraient point commis le vol ! 

Délicatesse de voleurs ! 

Marché aux   grains   du   12  juillet   1882. 
—Blés blancs: marées, Il hectolitres: amenés, 
-77 : hectolitres vendus, 2-7/ ; hectolitres remis, 
20. Blés macaux : marées, 3 hectolitres: amenés, 
:.S ; hectolitres vendus, 3S : hectolitres remis, 
ou.— Prix des blés blancs : de ^4 a 2ti fr. 50 cent. 
l'hectolitre.—Prix des blés macaux: de 22 fr. 
a 22 fr. 50 cent, l'hectolitre. — Vente lente ; 
hausse moyenne de 0^85 à 0,50 c. à  l'hectolitre. 

3 P ÉCI AU TCTD E ' CU R ÂÇAQ 
•■ x   IIQUEUBS M lilï.NES et SlHOPS 

^.ZV.^ GflEMjUEu-IM'ISSET,»,place St-i!arliD,LilIc 
Se défier des imitations, exiger la marque de 

fabrique ci rnntre. 
'édailiet *j Médaille* Exposition l'n ris 1838, Médaille vermeil 
position en Sciences appliquée: à ria-tu>-tr;e. Parte i^~i* 
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INCENDIE. —Jeudi, vers midi, un commen- 
cement d'incendie s'est déclaré chez un habitant 
de la cour du Chaudron, rue Mourmant, section 
de Wazemmes. 

Le feu a pu être éteint assez vite, grâce au 
dévouement de XI. Paris, mécanicien, qui s'est 
courageusement porté au secours. 

Dégâts insignifiants. 

ACCIDENT. — Hier matin, vers neuf heures.un 
ouvrier des ateliers de XIM. Dejardin et cie. 
constructeur, rue Palikao, à Lille, a eu quatre 
doigts delà main droite écrasés,en transportant 
avec un camarade une pièce de foute de 50 kilo- 
grammes. 

Cet ouvrier qui s'appelle Eugène Capily et qui 
est âgé de 21 ans, a dû être conduit à l'hôpital 
Ste-Eugénie, après avoir touteiois.reçu les soins 
d'un médecin. 

EXAMENS. — 52 aspirantes se sont présentées 
lundi et mardi aux épreuves écrites pour l'ob- 
tention du brevet supérieur. 11 ont été décla- 
rées admissibles. 

Ce sont : 
MXIles Bathiat, Baudin, Bouchin, Chœux, 

Delerue, Deramecourt, Duforest, Fannaux, An- 
chet Julie Lemaire. Jeanne Lemaire, Leroy 
Lourdault, Pruvost, Smet, Taillez, Viollette. 

Admises à compléter : Mlles Lenquette, 
Bousselle. 

ENCORE UN VOL AU COMPTOIR. — ^andi vera 
cinq heures de l'après-midi, le Jeune pésire 
Spelliers, âgé de 10 ans 1|2, en passant devant 
un ma -asin d'épiceries, de la rue du Bourdeau, 
aperçut la marchande occupée dans une pièce 
du fond, il ouvrit la porte, se glissa vers le 
comptoir et enleva prestement la recette de la 
journée.s'élevant a plus de 50 francs.Il était sur 
le noint de sortir, quand le patron rentra, et 
Spelliers, fut, lui aussi, une victime de l ojtl du 

Arrêté et conduit devant M. le commissaire 
de police, il a été écroué au parquet. 

Etat-Civil do lîoubaix. — DéCLARATIONS 
DE NAISSANCES DU lo JUILLET. —Marie Brilleinan.rue 
le la i.uhij^ueUe 12. — Adolphe Xollet, rue du ïil- 
leul   maisons   t'astel.   —  Maria   Fasienaekels,    rue 
"rankim Ils. —Henri l.el'ebvre. rue de la l'otenue- 

-ie fort Loridant — i.aure Dominions, rue Decrême 
122. — Jean Lecocq, Grande-Rue cour Dehnasuie fort 
\!ullic-r 0. — Henri Delecluse, rue Bernard  cour  Cor- 
îil 4. — Albert Lequindre, rue Maiplaquet maisons 
Kacon 12. —Marguerite Andes, rue d'Italie 34.—oscar 
Dégezelle, rue de Mouveaux 00. —Julia Desbouvrie. 
rue Turiçot 84. 

DÉCLA.RATIONS       DE      DÉCÈS        DU       10   JUILLET.     — 
Albert castelain, 3 ans rue «le la liasse-Masure as bis. 
— Ferdinand Deyens, 5 mois rue des Longues-Haies 
cour Vroman 33. — Gabriel Lemaire, lu mois, rue 
Franklin maisons NyslOO. — Ernest Tavernier, 3 ans 
rue Archimède cour Wille 2. — Zêlia Dolent, 1 an rue 
Je la Fosse-aux-Chènes cour Trompette 10. — Virgi- 
nia Leernis, 2 ans rue du Tilleul grande cité.—Léonel 
cormorant, <J ans rue des Parvenus 00. — Pierre Del- 
court. 70 ans pîusionuaire aux t'etites-Sœurs. 

MARIAGES du lo. — Arthur Desmidé. 21 ans tisse- 
rand et ZiMie Dcmeulenaere. 2U ans tisseraude.—Jean 
Vanschoorisse, 23 ans hrossier et Marie Kallez, 1S 
ans, soigneuse. — Ursmar Voitout, 32 ans cordon- 
nier et Léonie Buysschaert, 23 ans demoiselle de ma- 
gasin. 

T<t» 

GYMNASTIQUE.— La Société de Gymnastique 
et d'Armel de Saint-Maurice-Fives, a donne 
lundi, en son local de la rue du Château une 
soirée intime à ses membres actifs et hono- 
raires ainsi qu'a un cercle choisi d'invités. 
raïïcoardiàl2elaPlus Pf^^ffifi* re" 
ener pendant cette petite ffete de   ami,le. 

A minuit.on se séparantes jeuaes gymnastes 
et le?rs invités, enchantée les un> des autres, 
sesont bien promis de recommencer le plus 
Souvent BOMlMeTon prouvera ainsi que lesexer- 
3S7&ï5d!"gymnase et de la salledarmes ne 
l'ont qu'adoucir les mœurs et 
ports entre concitoyens plus 
fraternité plus complète. 

rendre   les   rap 
agréables   et la 

N. 

est of TTx- r-tii>rn CONCOURS DE TIR   GRATUIT 
Lille   aux armées   active et 

les Français. Au plus de fert par la ville de 
territoriale et à tous 
points en une série de cinq balles. 
Faction militaire : Debout^ à £f"û';x'5''"^à 

1er nrix 1 couvert en argent aux armes de la 
ville ;%, 6 cuiîlôres à calé en argent aux armes 
de la ville ; Je, Bid. ; 4e, J id. ; 5e,,8.i. I 
d, Ve.Sid^.Sid.^id.,ge.«g^ 

e, i 
12e, 

RèGLEMENT. — Ce concours aura 
Graa, cartouches réglementaires. 

Chaque tireur aura six cartouches a tirer 
L*Société délivrera les six cartouches   ce la 

série â raison de 75 centimes. 
rllle offre les six cartou 
imateurs qui justifieroni 

s gratuitement La ville offre les six çartoucl.  . 
iiîTamate'"-* nui iustiheroni   de t* 

d ouvriers 
aux 

Etat-Civil de Tourcoins. — Naissances 
Il juillet. — Julien Parmamier, rue du Prince. — 
I.aure suys, rue de Menin. 

MARIAGES. —Néant. 
DBCKS du il jujUet. — Charles-Pbilippe Hénon, 73 

ans. ? mois, employé des douanes retraité, rue du 
Tilleul. — Pélicie-Joseph Assemaine, 53 ans, sans 
profession rue Pamelaere.— l'aimvre Coque, 7 mois. 
sssut-Tbaoa. Joséphine Parent, 64 iins, sans profes- 
sion, rue des Ursulines. — Léonard Callens, il ans, 
S mois, chauffeur, à la Malccuce- 

CONVOIS FUNÈBRES ET  OBITS 
Les amis et connaissances delà famille}L,o CJixe- 

valier do Prcvllle-Grimonprez, qui, 
par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part 
du décès de Monsieur FaaUTacquos Lo Clin- 
▼'Uier «lo l'rêvillc, ancien officier de marine, 
médaillé de sainte-Hélène, aocien chef d*instiution 
à Koubaix, veut de Dame Sophlo-Josèiiiio 
Grimonproz, décédé à Roubaix, le 12 juillet 
1SS2, sont priés de considérer le présent avis comme 
en tenant lieu et de bien vouloir assister à la 
Messe de Convoi, qui sera célébrée le vendredi 14 
courant, à 9 heures, aux Vigiles, le même jour, à 6 
heures et aux Convoi et Service Solennels, qui au- 
ront lieu le samedi 15, à à y heures Ij2, en l'église 
Notre-Dame, à Roubaix. — L'assemblée à la maison 
mortuaire,  rue du Chemin-de-1'er, 40. 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébré en 
l'église Sainte-Elisabetk, à  Roubaix, le  vendredi   il 
juillet IS.S2, a'J lieures, pour le repos de Pâme de 
Monsieur ^ugusiin Xhloffry, éiiuuî Je Dame 
Flore Constant, décédé à Roubaix, le 30 juil- 
let 1SS1,a l'âge de 47 ans. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, 
sont priées de considérer le présent avis comme en 
tenant lieu.   

L'n Obit Solennel Anniversaire sera célébré en 
l'église Saint-KIoi (Blanc-Seau), lu jeudi 13 juillet 
1S--2, à lo heures, pour le repos de rame de Dame 
Marie-Louiso Detcamp», époUN de Mon- 
sieur Louis Ifromaux. décédée à MOttTejMX, le 
1 lévrier 1879, dans sa 31» année.— Les personnes qui, 
par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, 
sont priées de considérer le présent avis comme 
en tenant lieu. 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré au Maître 
Autel (la l'église paroissiale de Notre-Dame, à Tour 
coing, lejeudi 13 juillet 1SS2, à S heures 1(2, pour le 
rerôs de l'âme de Dame Valontino-Pnulino 
L,ot>ltin. épou-e de Monsieur Charles Lor 
tliiols-. décédée à Tourcoing, le 7 juin ISSt, a 
l'âge de vingt-quatre ans.—Les personnes qui, par 
soubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part 
tnt priées de considérer le présent avis comme en 

tenant lieu. W< 

1SN.2 
M. A. -2' classe.— Aii'iei Leroy, cocher à Lille: 

5 mai 18-i: 
tint a rr;é, au péril de leur vie, des chevaux 

emportés attelés à une voiture. 
Meut. II)I-; lioifJi-iililci 

■Jean Louis Caby, domicilié a Wasquehal; 2ô 
mai 18S; : sauvetage d'un enîaat sur le point de, 
se noyer. 

l-'lorimo :-d Lecompte, bri-ra lier instructeur 
de la subdivision de sapeurs-pompiers de Glary; 
13C3-1»79 : Lcile conduite dans plusieurs incen- 
dies. 

Guesnier, préposé des douanes, en résidence 
au Xouiiuet: 

Veriiée, préposé des douanes, en résiiencj au 
Touquet: 

30 avril 1882 : ont fait preuve d<: courage et de 
sang-l'ioid en sou'enant uue lutte dangereuse 
coutre une foule uostiie qui s'opposait a i'an co- 
tation d'un jeune homme prévenu uu délit de 
fraude. 

JulesTiiiroloix, étudiant en médecine à Lille : 
12 mai 18*3 : sauvetage d'un enfant tombe dans 
le canal de la Ueule. 

PAS-DE-CALAIS 
M. A. 2e classe. — Célestin guarez, sous-ingé 

nieur des mines à Anne/.iu ; ~> mai ls.-!2 : !)ien 
(pie nesacliant pas nager, s'est précipité tout 
habillé dans la rivière oe la Brette, pour en re- 
tirer deuxenhmts que le courant entraînait vers 
les vannes d'un moulin. 

M. A. 2» classe. — Julien-François La:gre, bri- 
gadier n la compagnie de gendarmerie du Pas- 
de-Calais ; Prévent, 18avril iv82. s'est exposé à 
de réels dangers en s'euiparant d"uu fou lurieux 
qui s'était réfugie dans uu grenier et avait au 
près de lui des armes chargées. 

M. A. 2« classe. Gustave - Auguste Potier, 
cavalier au ô« régiment de dragons ; Hcsdin, lo 
avril 1882: a sauvé, au péril de sa vie, un en- 
fant sur le point de se noyer dans la rivière de 
la Gauche. 

BOULOGNE. — Explosion.—Hier matin, entre 
8 et 'J heures, une explosion de gaz a eu lieu 
dans l'égoùt de la rue u'inhermann: elle a été 
occasionnée par la lanterne que portaient les 
ouvriers qui y travaillaient. (Jette explosion a 
fait sauter l'entrée de l'égoùt et brûlé griève- 
ment les deux ouvriers, dont la position très 
grave a nécessité leur transport à l'hospice. Ces 
ouvriers, natifs de Dunkerque, sont les nommés 
Uucrocq Auguste, âgé de ~2 ans et Debacque 
Constant, âgé de 21 ans. 

CAMI'IIIN-EN-PKVF.LI:.  —   Une   des   dernières 
nuits, un malfaiteur a brisé la porte de !a petite 
chapielle appartenant  aux époux Carette,   pro 
priétairc, et tout détruit à l'intérieur.   < m  civ.it 
connaître le coupable. 

reste, en eli'et. 

:. nis,   nul porta 
es ressemblant, 

i 
du 

— IIos» XèTETé t>*nx ANTIQUAIRE PRUSSIEN. — 
Une dépêche d'Athènes annonce qu'on vient 
de découvrir, dans les environs de l'Acropo!e, 
enfouie à deux mètres sau3 terre, une statue 
ue marbre, admirablement c inservée. repré- 
sentant « Mars casqué, •• et que le télégramme 
en question qualifia « le chef d'oeuvre de Phi- 
dias. » 

suiveni   un  très  grand nombre   d'autres dé- 
tails. El est tr>s précis, ce t-végramme. 

C'e-t le moment d'avoir une métian ;a folle. 
Aussi,   ii'imii rons-nous pis   n<-s   confrères, 

et. ajournant notre enthousiasme, ne chanterons 
nous pa i encore, ^r ie mode  i^ni jue, cette ré"- 
surrection surprenante. 

i.t nous engageons 
à faire cérame nous 
de «'emballer à fon 
sebioss, dont so_'-iy 
naux, ii j a une vin: 

La maison Seule.---; — d 
prussien et son neveu — 
iiuaires  lu monde entier 

fortement les antijuaires 
et a se ra ipeler, avant 
, i'iiîstoire de la maison 
re it beaucoup d3 jour- 

d'anné 's. 
i ;  • e   p:ir   un   savant 
la;, connue des   anti- 

t   l eile.   il coup 

ai 

L'ordre du jour appelle la suite de la i'* 
beration sur :c projet de loi, adopté par la C 
bre des depuiés, rblat:f à la création des M 
cats professionnels. 

M. BéREXGER développe un amendement mo- 
difiant l'article 5. 

Il dit que l'adoption de l'artic'e â aurait no-jr 
efl'et. dn créer un Etat dans l'Etat. Des associa- 
tions, ainsi constituées, miseraient à une asso- 
ciation universelle a\a:it pour but principal de 
faire échec aux intérêts des patrons, d'orgaaiser 
la grève universelle et de fomenter des manœu- 
vres politiques hostiles au gouvernement, qui, 
dans la plupart des cas. ne ; ourra te senrir uii- 
lement cio la force matérielle. 

Froments marché fermes, domaude active, 
hausse. 

Seigles fermes,   jaix en hausse. 
Pétro.e tHnU:tiH:e hausse. 
Disp. 17 ::;;, couraoc 17 i[i août 17 Tj.S;   sept. 13 3|iJ; 

oct. ld Ois,    i déni, 18 3(4. 
Sucre tendance calme. 
Insp. :,!,?.">. 
Oct-déc.52,S7. 
Cafés sans affaires. 

Londres, 11 j uilii't. 
Temps pluie continuelle, 

cargaisons flottantes. 
Marché très  ferme prix en  hausse  de 6 

Snil. sur les cours  dîners. On   a   v;'ndu 
son standard v 1 à D^pJ. 

Cargaisons arrivées s, à vendre 13. 
, Londres. 11.juillet. 

Sucres bruts lourds, prix sans changement 
Sucres de betterave calmes. 
Sucres raffinés, bonne demande à prix bien tenus. 
Sucreses en pains calmes. 
Sucrrés cristallises lourds. 

Liverpool, 11 juillet. 
Froments marché ferme,   roux en hausse de 1  a -i 

pence, blancs en .hausse de 2 pe&œ sur   les cours de 
vendredi dernier. 

Farine plus ferme. 
Mais en hausse de 2 den. 

sriiat-Pétersbourjr. 10 j'.Pllet. 
Change sur Paris 2 fr. D2 puni- un rouble. ' 
....        .     . -Mars-aile, U iuillet. 
Ides prix iermps.   Ventes de la   journée ii 

uont4uoy a livrer. Importations M7i3 qt^ 
Tendre   Burgas  ^S.2T,;  Tuzelle  Oran 20.2: 

Laos, rouge 20;   Gbirka   Nicopol   26,25;    clu; 
unir--.-j   ^,50   la charge de   169 litr 
120, 3 1 kilos:  l.ur  Bombay   n. o 2i.< <>: 
du.; 1 jintu 23, Azime Vesià S-, dur 
a 21. tendre Azoff 81* .. Ghirka   Berdi 
curant   du   mois,   :; ..;.o   la   charge   de ICO litres <m 
poids de 126x120 kilos, tendre Banube,   poids  garanti 
117 Kilos livrable courant mois L-1 les   lua kilos. 

Graines oléagineuses i'ri;; bien tenus. On a vendu 
21 •)) qumtans .\rachides Indes dccr.r;iuu.,es e compte 
I \2 ;••_•. les 100 kilos. 

Sucres   marché   calme  pris soutenu 

■ HJU qtx. 

tenc •re 
I.ïJ; 

■s  au i 
i!ito n 

Uerdiansk 
iiisk;t  li 

,.i.Is 
1 8? 

<oa quintaux   toutes  provenances a irf, aev 
irop Héunioa à 43 les 100 kilos 
' uîl'aires calmes  ctjurs   sans  variation. 

■'".•■■■i 200 .,;ii:iiaux Moka Adin, Rié. de 12>   a 
0 kili s. 

On a vendu 
:■:■ jet 

On a 

t. 
' ■ - -   calme , On a vendu '■'.' Jo 1 

or .• T '.:•:. ■• ;•)   dito à livrer  à  7-L 
neas ;:  jj; lui (,'apitama àSC; :;.') 
>2,1500 dito  dito   sur   Occembre 

*e! ' 

■ Havre 11 ùiillnt. 
ac    dont   !su Mala- 

:; t.> liait! .:: ciuel 
Santos non In .■■■. à 
a M.r.o   les SU t.ilos 

—14-- 
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(Service tèlègraph ique particulier.) 
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Séance du mercredi 12 juill 

M.    CIÎIS :ÛX 

18SÏ 

saindons en hausse, on a vendu <;■. 
cos sur août à .; >, sur novembre-avril 
vier-avril a ;7,::, les :,u kilos. 

tierçons 'Wil- 
ra et sur jau- 

PRlCStDENCE 

! 1 union r. 
i"..    : irre 
pt'.^si.;. nt. 

Bruits    «1«    eonlwirs 
oiicaiiie s .■■•t >va: 

'. ■    :• n: i«i    Lille)   i; 
:i renu rcic d'ab iril lo 

il 
po 

unanimité n :t 
tOUS :'   :' elibrî: 
défendre les in 

nr 
oups 
lia-: 

le'tli1.'. 

Âe  l'a- 
e.   li  a 

PARIS, 12 juii — HOILS os COLZA <IO k., ruteosa. 
esc. 1 qio) : Courant, 73 .. .1 .. ..: août, 73 73 i .. ..; 
4 d< rnen, r; 23 .. ..: -s premiers, 77 7" u .. .. — 
Hciit os Lu : courant, eo .. a ..   ..,-  août, co 75 a 
....; 4derniers,6ï75 a .. ..:4premiers, 63«B â  
—spitiiTUïuiiie.j., 1 h. soe,tùtc,esc lu w.)-. courant. 
5;> EO a .. ..; aoat.50 -•:. p .. ..; 4 derniers, & •- 7r> à 
.. ..; 4premiers, 513 a .. .. — Sucaiss 88e SAOCHA- 
RIMBT. (100 0]0i : Nre tOfls ci., c-y 7a a ssti . —Socitsa 
N
-3 BLANCS : courant, «3 .. a .... ; août, C6 au a 

.. ..; s-i tembre, e.'< .. a .. ...- 1 n'ocuibre, 63 61 a 
• • ■    — SUCRKS nAf.-.Nj.e : Dis'joniole, 118 .. à il : .. 
—  FARINK3   9   KABQblu   (!o3   fieec,   d.,   C, Ô3^..    \,i. 
Courant.58âoà .. ..; août, 3ï 63 a .. . ; septembre- 
octob-e,60S) a .. ..; 4 derniers, Ga CO a .. — 
MARQUBCOilBBll : (Î59 h.l, 53 .. .-. .. .. — BLKS 77i75 
r.., s. ose. eoui p tant : Courant, £.*:«) à .. ..; août. 2U la 
:■.... ; 6eptembre-oct< lu-e, ïS "0 O. .. . ; 4 derniers, 
-;S 30 à .■ .. —.-^KIGLES 70| ."2 K... s. esc.comprtini.-Cou- 
rsnt,   Ii75a... ; août, l» 73 s . ; sepLembre-octo- 
Lie, l'j .. a .. ..; 4 derniers. 1J ï3 à ..'. . 

Marciiô aux fcîuiios da 
CC t * IÎ.&     ï* 'i.l-^C K DCN TE 

tour  ju 

Belgique 
CHARLEROI—Une instruction! udiciaire est faite 

parle parquet de Charleroi contre trois iniivi- 
dus tjui, ces jours deriiiers.se sont livras au stu- 
pide amusement de couper to-js les nls des si 
gnaux le long du chemin de fer de l'Etat, intri- 
gués de savoir pounptoi tous les trains taisaient 
arret en amont et en aval de la gare, quelques 
agents visitèrent la ligne et virent bientôt c- qui 
se passait. On ne tarda pas à découvrir le- cou 
pables.dont un était employé au p:tssage a niveau 
le plus important et le pius uaagereux de ces 
environs ! 

TOURNAI. — Arrivé du chanoine Bernard. 
— L'n télégramme que l*J?/otYereèoit de Santaa 
der annonce que le bateau àv.ipeur Espana, â 
bord duquel se trouvaient le ciiau dru: Bernard 
et le détective M. Dorcy, est arrivé dans <e 
port, dimanche, à 10 lieures et demie du soir. Le 
chanoine Bernard a été remis immédiatement 
aux autorités espagnoles, le consul beige à 
Àladrid. M. Goftinet, et Al. Bourgeois, commis- 
saire de police, arrivé vendredi soir, étaient pré- 
sents au débarquement. 

— 1 »u a annonce ces jours-ci l'enlèvement 
d'une perso ne placée à l'asile des aliénées. Le 
fait est exact. C'est un habitant de Tourcoing, 
neveu de la prétendue folle, qui a enlevé celle- 
ci. Nous disons « prétendue folle», car M. M... 
prétend que sa tante n'est pas du tout atteinte 
d'aliénation mentale et qu'elleaélé internée ar- 
bitrairement par ses enfants. L'enièvement au- 
rait eu lieu, dit-on, de connivence avec une ser- 
vante qui, depuis quelques jours, était au ser- 
vice de l'hospice, et que l'on suppose avoir été 
placée là par M. M... lui-même. 

sûr qu'où devait les plus le les trouvailles du 
siêcie... Pas do magasins dans cette mais u de 
toute coniiance! — l^îledédaitrnaitle bric-à-brac 
et voici comment elle procédait : 

Ktiez-vous antiquaire et très riche? Vous rece- 
viez un joar la visite d'ur d" s^s délégués. 

Cedélcgué, avec, un ort a-c nt allemand, 
vous exhibait quelque document, manuscrit ou 
autre, découveitdans '.es circonstances tout a 
l'ait inouïes, et du ,u•■! i' résultait qu'à tel en- 
droit, a telle profondeur se trouvaient, soit 'Us 
armes du temps de Priam, soit le toi'beau 
d'Acliilie, soit la momie authenti uc de Sésos- 
tris, soit une statue de l'hidias, etc., ce. 

On faisait son prix— pavable seulement en 
cas de réussite; — on panait avec l'agent de la 
maison Schioss pour le pay3 indiqué, et l'on 
avait la joie de déterrer so.-même sa Vénus 
Callypige ou son Pharaon. 

Pendant plus de trente, ans, la maison Schioss 
prospéra encore. Ma's il ar/iva un jour qu'elle 
vendit à lord Albermarle une statue de Minerve 
dont l'existence lui avait été révélée par un 
vieux manuscrit contemporain de I'èriciès.Lor i 
Alberniarle paya le manuscrit cinq cents livres 
sterling, et, pour la statue, en promit deux 
mille li partit, il arriva., ii fouilla, il trouva sa 
Minerve. . Seulement, sur le casque de la déesse, 
il y avait cette étiquette révélatrice, oubli Je par 
malheur : 

FABRIQUE  POUR LA  MAISON 

SCHJL,OSS 

Par nr.uMAMN SCHWARTZ 

Juin 1869 

La maison Schioss faisait et enterrait ses an- 
tiquités elle-même. 

Lord  Albermarle   rompit   le   marché  et   les 
Schioss disparurent. 

Seulement, ri-n ne dit. que, depuis, ils n'ont 
pas repris leur commerce, et voilà pourquoi je 
disais tout à l'iieure qu'il ne faut accepter que 
sous bénéfice d'inventaire !a nouvelle 
aler par tous les journaux de la décou 
« Mars casqué. » 

voir app '. • :< 
dil qu 
choix, c 
eoiiùés. 

L'orateur .1 rappelé les services rendus par 
ITni >nrépublicaine, pour repousser, a-t-;i d;t, 
les assauts de la réaction, et assurer le complet 
rétablissement des institutions républicaines. 

A la suite des, élections faites sur le program- 
me âe l'Union républicaine, a-til ajouté, nous 
pouvions es; erer que la ma orité se grouperait 
aut;U"deses chefs. (Très-bien.) Vot;< .-a-c,: à !a 
suitedeoueiles circonstancesei de quels malen- 
tendus, la divisiona lài li so glisser dans nos 
r ngs. Nous estimons que le temps des récrimi- 
nations estpa.-sé. 

Nous sommes décidés à  faire passer l'intérêt 
de la i'atrie avant les intérêts personnels. | 1res j 
bien'. Noua avons appelé   a nous tous ceux qui 
voulaient s'associer a   l'œuvre d'apaisement et| 
de concorde. (Très bien.) Notre appel a été en-' 
tendu, .vous n'avons plus qu'a continuer l'ceuvre 
de nos honorables prédécesseurs.  Cette tâche 
sera facile avec votre précieux   concours. Nous 
allons bientôt retourner au milieu des électeurs. 
Engageons les r. suivre   la   politique de l'union 
républicaine qui n'aura jamais d'antre ambition 
que de travailler au développement   de la gran- 
deur et de la force de la République. (Applaudis 
sements.) 

H>a. :5;«'iîîse«» 

La séance est ouverte a 'J heures. 
iL.'«Mis«;iiç*k,,*M,î-",itt   gïrsMiîiîre 

tit   •»<î<L'<3S»«''.11ï(.-.'^ 
L'ordre du jour aopelle la suite de la déllbé- 

rationsur: l» lo projet de loi relatif à l'ensei- 
ment secondaire privé ; 2* la proposition  de loi 
de M. Mureou.   avant pour  o:>.:e:  d'exiger des 
garanties de capacité des directeurs et des pro-i 
lesseurs dans les établissements libres   de ica- 
seigriement secondaire. 

.••■. TiLLEHiis développe un   amendement,  re-j 
poussé en première lecture, et tendant àexiger] 
seulement «les surveillants   le  brevets de capa- 
cité d'études primaires, ou la première épreuve 
du baccalauréat. 

M. LI: UAPPORTEUB combat cet amendement 

Colza.... 
—    epuré p.    q.|74 

."'.ilbctle b. liOUt.i.. 
—        rousse.!.. 

C:traeii::e.  .  .  . .ICa 
Ciian mr I.. 
Lin eu  ta>«. . .i5i 
Lin etraouser. . ..Où 

Huile de colza. 
Hudeéjpurée pour qumquet 
Lin da pays  
Lui étranger  
cuiïij-ae  
C!ian%-^  

;     il ailes    i    Grains    ! Tourteaux 
I l'hectolitre I l'hectolitre j les ÏM tiL 
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LILI.E. 12 juil. — Sucre indien 8S degrés cours ofâc 
. ... il. a— 7 a 9 .... Id. en pain, S k. n» I. lis .. 
Sucre numéro S.. .. li. Indigène n°3 .. .. Ste bette- 
rave» disponiblai  Id. courant .. .. [d. Grains 
âispombieg .. .. U. nn 1« quai, dispon. r.s 50 Id. fin 
l*»qual. courant ..  .. Id.   meiasie disponible 
Id. a livrer, premiers .. .. Id. «janvier.. .. Id. 4 d'rité 
.. .. td. 4 derniers .. .. Id. prochain .. .. 

B 'f IDOl ':::;. IljuiL —  rd-4 blanc 83 ?,:■;   blé   r ux 
vl 2S; S.iv! •   ..  ..; Escourgeon   ..   ..; Avoine  .;/   75; 
Pommes d s terre .  ..; Colza d'été ..  ..: Pois jaunes 
- .   .   : "■ ii tiens..  ..; Fèves 13 S3; Graine de lin .. ..; 
t ameline . .. Beurrées pièces .3 05;<Eufs .s 7e. 

BETHtTNE, II juil. — Froment 21 ..:'i25 ...Blémêlé 
ls .. à 23 .. Seigle ir> ..à !■; .. orge .. .. à .. .. 
Escourgeon 15 ■■ a lu ">a. Avoine l** q. 11 .. à .. .. 
8» q. '.)'.. à .. .. r,' q. 7 .. a .. .. Colza 2o .. à £3 .. 
Œillettes ;:a ..a:u lo Lin 88 ..à2r> .. cameline n .. 
a !7 ... Fèves . .. à .. .. Haricots . .. à .. .. 
4 ^gsggMj'!'jgSBBBSB?Ë!B!BS!5*SS^BHBBPIM*l 
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?ans méds 
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•m, sans pu 
farine  de £ 

les Enfants 
•çrcs et sans frais, 
an té, dite : 

pa 

:M 

lonnt e 
•rie de 

EL n'admet pas qu'on s >it plus 
sévère que i>our l'enseignement de l'Ktat. 

L'amendement de M. Tillerés est repoussé. 
L'article -2 do la commission est adopté. 
Sur l'article;!,M. Mé/ii-res développe un amen- 

dement tendant a atténuer les exigences con- 
cernant lalicen e. Les liuenciéf étani rares... 

M. IJE RAPPORïBna.conteste la pénurie des 
licenciés. Il invoqua ic; rapport du vioe-reeleur 
tiroar.l. 

RE VALE8C1MRB 
Du BAi:iîY, clo Londres. 

M. !e docteur Kouth, médecin ea chef de 1 h3 
pital Samaritain des femmes et des enfants à 
Londres, rapporte : « Naturellement ricin» en 
aride phospliorique, cblorure de potasse et ca- 
séine — les éléments indispensables au sang 
pour développer et entretenir le cerveau, les 
nerfs, 'es chairs e lps os — (éléments dont 
l'absence dans le pain, la panade, l'arrow-root 
et autres far»nacées,occasionne l'effroyable m T 
taliié des enfants, 31 s jr 100 la première année. 
et de beaucoup d adultes se nourrissant de nains, 
ta Revalesc'ère est'a nourriture par excellence 
qui, seule,suffit pour assurer la prospérité   des 
<- :;;.nis et des malades 
; i e 
d'à 

^î-i-.-;'>T«.WSu»>:i=ta!iZS.HjSJ| £tl T. Tl aETSK '- 

MX 11 f? : 
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Service    télégraphique    particulier) 

Terrible explosion de as? * ^:- 8 (lia 

FAITS DIVEHS 
— Les dépôchea parvenues 

lu bassin de la Saône et du 
i Inquiétantes. Partout les 
el   menacent  de rainer les 

LES INONDATIONS 
de toutes les villes i 
Rhône sont (la< plu 
affluents débordent 
récoltes. 

A Tarare, les deuxrivièressonl 
lit. 

La circulation est interrompue 
points de la ville. 

L s.jardins de l'Hôtel de ville sont 
meut inondés. 

A peu près toute la récoite des   foins est   per- 
due. 

Dans la ville l'eau monté toujours et   la com- 
pagnie des pompiers organise le sauvetage. 

A chaque instant des éboulements se produi- 
sent. 

A Villefrancbe, les eaux du Moryoa on enva- 
hi la chaussée. 

11 eu est do même u Anse. 

lorties de leur 

sur plusieurs 

complète- 

Paris, 12 juillet, 1 h. 22 soir. 
Une explosion de gaz s'est produite ce matin, 

rue du Pont Louis-Philippe, pris de la mairie du 
{« arrondissement. Plusieurs personnes ont été 
tuées et une trentaine tilessées. 

L'approbation du bombardement 
Londres, 12 juillet, 1 h. 40 soir 

Le Times dit que   les représentants   de trci1" 
grandes puissances ont approuvé la conduite d" 
l'Angleterre. 

LA CONTINUATION DU BOMBARDEMENT 
Alexandrie, 12juillet, 2 h. soir. 

Trois cuirassés anglais ont recom- 
mencé le feu ce matin contre le fort Mon- 
crieff,dont les dommages avaient été ré- 
parés pendant la nuit. 

A une heure, le drapeau blanc a été 
arboré. Un vapeur égyptien, portant le 
pavillon parlementaire, se dirige vers 
l'escadre anglaise. 

LE BLOCUS DU CANAL DE S0£Z 
Pord-Saïd, 12 juillet, 2 h. soir. 

Depuis quarante-huit heures, aucun 
navire de commerce, pas même la .Malle 
de l'Inde, n'a franchi   le canal de Sue/.. 

Toute la population européenne s'est 
réfugié à bord des navires de guerre. 

BULLETIN nu 
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M F RPF ici L à V<JL- 

Télégrammes d^ MM. Reinemund et Vander- 
>eldo, communiqués pa- Jules Cauct : 

Cotoia:-: 
ilâvre, 12 juillet. 

Cours de clôture de 2fevc-Yark dtt 11 j>iliet 
juin juill. août. sept.  oct. nov. d.jc. janv. févr. 

12.'.>;l l-'.O.) 12.0S 11.98 1L7> U.79 11.89 12.02 
Ventes du jour : '.)2,00d balles, ilarcné sou- 

tenu. ,    ,, .,,,,, 
Recettes du jour : 1,000 balles contre 3,000 

t). en 1SSL .   ,, 
Total de la semaine : 3,000 bancs conLre 

i.OijO en ItîSi 
: 

févr 

mai 
OJO 

juin 
obO|0 

Saindoux 
juill.   août    sent.   oct.    nov. déc.   janv 
Vô.2:2r> 13.225 13.823 13.375 13.2/5 13.225 18.235 13,225 

aïaïs 
iuilL    août   sujit.   oct.   nov.   d<-c 
oo d[t> »i if4 s; ii|0 sroiO su 0|0 OJ 0i0 

Froment 
juin      juillet   août     sept.   oct. 

0o0 0[0 00.» 0(0 125 3[1 125 l;! 123 ll4 
Cafo 

Juin        juillet       août       sept. 
0.00 0.'0 7.45 7.50 

Koubaix, le 12 juillet. 

mai 
000 

Mai 
0.0J 

Dépêches 
représentés 
monprez : 

DÉPÊCHES 

de   MM.  r.usch  et 
a   Uoiibaix,   par 2.1 

O. du   Havre, 
Bulteau Ory- 

CX)MMERCIAJ.BS 
Havre, 12 juillet. 

Ventes 700 b. Marché inchangé. 
1 liverpool. 

Ventes 10,000 b. Marché inchangé. 
New-York, 

New—York, 13 »p>. 
Recettes 1,000 b. 
New-Orléans low middling 
Savanatt n » 

12 ju U2t 

19 ja llct 

ra» ». 
fcO » 1». 

rie tout fige. Beaucoup 
femmes et d'eniauts, CL d'adultes aé;>!'r:so:iii 
trophie ei de faiblesse très-proaoncées, on 

été parfaitement guéris parla ftevalesciére.Aux 
é tiques elle convient mieux <n;e l'huile de f."ii£ 
de mor ie. 

Citons quelques preuves de son efncactte 
mèrac (înns les i as les désespérés^ 

Cure K* 1O.Î80. — >^;; r-:.:i.f Marie, ché'ive, 
freie et délicatedes ^n uaissaace,ne prospérant 
pas avec le lait de nourriceje lui ai fait rirçndrc 
surleconseil du médecin, la Revalcscière «{ui 
l'a rendue fraîche, rose et magniti<me de Santé. 
J. G. I>K MONTAXA-Y, 4-1, rue Coudorcct, l'avis, 4, 
juillet 18S0. 

Cure N* 80,418. — M. le docteur F. W. oeseke, 
orofesseur de médecine à l'Université, fait i lel 
rapport suivant à la clinique de Berlin les avi-i 
la;.' : 

«L'enfant soutirait, sans causeapparented'iine 
atrophie complète avec vomissements continuel* 
qui résistaient à tous les traitements de l'art me 
dical. La Revalescière arrête immédiatement les 
vomissements, et rétablit la santé de l'enfant en 
six semaines de temps. 

. Cure N° 85,410. —~Rue de Tunnel, (Valence, 
Drûme),-12 juillet.Iy73. — Ma nourrice m'ayant 
rendu mou enfant âgé de trois mois et demi 
entre la vie et la mort, avec une diarrhée et des 
vomi.=3emcntscontinuels,je l'ai nourri depuis 
de votre excellente Revalescière. Des le premiw: 
jour l'enfant allait niieux et après trois jours do 
ce régime, il reprit sa santé. — ELISA M/.UTIXKT 
A.I.BY. 

Cure N«S9,G25. — Avignon, La Revalcscière 
du Barry m'a guérie à l'âge de iil ans d'épou- 
vantables souiVrances de vingt ans. -i'onpres- 
sions les plus terribles, à ne ;>lus pouvoir fiiira 
aucun mouvement, ui m'habilier, ni me désa». 
hiller, avec des maux d'estomac jour et nuit et 
des insomnies hcrr;r>'es.— Bonniin, ni'-? Caboc- 
netty, rue du Balai, li. 

Quatre fois plus nourrissante que la vianda 
elle économise encore 50 fois son prix en méde- 
cines. En boites: 1|4 l'ii.. 2 fr. 25; l]2 kiL, 4 fr : 
7ki!., 7 fr. ; 2 kil. 1|2, l(i ir.; « kil., SU fr.; 12 '.cil.* 
10 fr. —Knvoi contre bon de poste. Les boites 
de Siîet 70 fr., franco. — D pôt a Roubaix, eh »z 
MM. Morelle-Bojrgeois : Desfontaines, éniciei 
sut la place ; Boubert, Epicerie Centr;iie,13, rue 
Saint-Georges; u rourcomg, chez M. lïruueau 
pharmacien, rue de Lille ; Des^ùuuy, épicier, et 
partout chez les bons pharmaci ns el épiciers 
DUBAIIHY et C" (liiniicd), 8, rue Castigiiona 
l'iris. 
|BBMenWiMaWWaiC^Btg.^.^-i:.-:;;,-;v.^.v.-.;-u-^.-r--vi^j»Fs»at 

Propriélaire-Gôraol : Au aruo  KEU 
iloubaix, liap. Ai..i...i> U,.::UIà 
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